
EDUCATION PHVSIQUE ET SPORTIVE 

lA CREATIVITE: faculté innée 
ou capacité à développer? (3) 

Quelques suggestions pour développer 
la créativité en utilisant l'activité motrice 

\ \ / U nous parait opportun d'abord 
-:@::~ de . d~mys~er un autre 

. l' -~-: préJuge Sllivant lequ l la 
\ Il \'~-: cr' ativité. dan le domaine~-~fer.J 6]l_....~ .... - de l'activité motrice, appar-

I ~ ~ 	 I I 

-:: 	 -

Voici la suite cles arti cles 
parus dans l s numéros 
précédents. On vous rap­
pelle que la créativité est 
une capacité qui permet d 
trouv r plusieurs répon es 
acceptables, meme si inat­
tendues, à une seule et mè­
me questiono 
C~s répon e ouvrent gé­
néralement la voie à d'au­
tr . prolongemen 

tient eulemeot à la danse 
\~-:: ou à l'expression corpo­

relle. 
Indiscutablement, il est 

~O plus facile de saisir dans 
_ ces di ciplines le coté 

/ I créatif, mais il n faut pas 
oublier qu'on peut parler 

de c réativi t ' chaque fois 
\::::..@:.. on st à mème de faire 
"I ' évoluer une ituation. 

Pour développer cette ca­
pacité il faut prendre en con idé­
ration le techniques d appren­
tissage et précisément: 

1) .eenseignant propose un modèle 
et le élèves l'imitent; naturel­
lement il devra prendr soin 
d'expliquer l'expérience. En 
ce caso il s'agil là d'une 
méthode directive (pen ée 
onvergente) où, à partir d 

la struclur , on procède vers 
l'intériorisation. 

2) 	 L'en eignant offre des stimu­
li d façon à provoquer chez 
les enfants des répooses tout 
à fait personnelles. En ce cas, 
il s'agira d'un technique 
créativ (pensé divergente) 
où, à partir de l'intériorisa­
tioo, 00 procède vers la struc­
ture. 

Il faul croir que ces deux 
méthode ont complémentair 
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et l'une ne doit pas l'emporter 
sur l'autre puisque la pensée di­
vergente a besoin des irrf rma­
tions emmagasinées dans la mé­
moire. Si, par hasard, la mémoi­
re est vide, alors la pens ' diver­
gente ne peut pa s'actionner. 
Mai la m moire ne peut s'enri­
chir qu'à trav rs la pensé coo­
v rgente qui, par contr , permet 
au sujet de maitriser le connais­
sances nécessaire . 
Ceci xplique pourquoi. n géné­
ral, les enfant , si on ne leur don­
ne pa des consignes précises, 
ne produisent qu des gestes 
stéréotypés. 

Autre chose importante: la créa­
tivité peul etre stimulante i on 
propo e de activité précise et 
si on évite de répéter toujours 
les mernes exercice ,le me me 
jeux. On doit toujour avoir pré­
enl qu'à la base de cette capa­

cité il y a le concept d'espace, 
de temp et d'énergie liés bien 
ent ndu, au mouvement. 

D'un point de vue proprement 
didactique 00 peut organi er un 
travail de la façon uivante: 

1) 	faire de propositions qui 
aient comme point de départ 
le «vécu» de l'enfant et qui 
utili ent (si l'on veut) un 
objet 

2) 	faire des propositions qui pré­
voient la transforrnation de 
l'activité ou de l'obj t que l'on 
emploie. 

3) 	faire de propositions qui mè­
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nent les enfants à la création 
de productions personnelles. 

Au début du travail l'enseignant 
utilisera la technique directive et 
il y fera recour chaque fois que 
ce sera necessaire pour dévelop­
per la pensee convergente. 
Dans le but de faciliter ce deve­
loppement, nous pensons que la 
directivité pourrait etre utile 
pour exploiter les propositions 
des enfants en se servant d'un 
stratagème qui se fonde sur la 
capaci te d'observation de l'ensei­
gnant avec la modalité suivante: 

• découvrir 	une idée proposee 
par un enfant; 

• interrompre l'activite collective 

• faire observer la realisation de 
l'enfant qui a ete choisi; 

• faire imiter l'idée; 

• reprendre l'étude individuelle. 

Dans cet artide on fera des pro­
po itions qui concernent surtout 
la deuxième technique d'appren­
tissage c'est à dire celle creative. 
Les exemples que nous ferons 
eront, à titre simplement indica­

tif, les réponses po sibles des 
enfants. 

Par contre, les lecteurs pourront 
trouver une aide ou un point de 
départ au cas où ils auraient des 
difficultés au sujet de la création 
dan leur travail. 

Quelques exemples d'expérien­
ces ave c des activités de base. 

1) 	Quels deplacements peut-on 
faire pour arri er au point B 
en partant du point A? 

R ' ponses possibles: 
- en marchant Oes jambes pliees, 

sur la pointe des pieds, en ar­
rière ... ) 

- en courant (très vite, en zig­
zag, en tournant sur soi­
meme... ) 

- en sautant (sur un pied, sur 
deux pieds, en alt rnant Ies 
pieds) 

- en roulant (av c un retourne­
ment, en tournant sur le pIan 
sagittal. .. ) 

2) 	 De quelles façons peut-on 
fran hir un obstade? 
Ge peux le passer dessus, 
dessous et dedan ). 

Il serait mieux de changer plu­
sieurs fois la taille, l'épaisseur et 
la forme de l'obstade. 

3) 	Comment peut-on descendre 
d'un pIan suréleve? 
De quelles façons? (chaise, 
table, cadre, grand tapis, 
bane) . 

Reponses possibles: 

- descendre en sautant (les jam­


bes écartées, joint s, pliees ... ) 
- en glissant 
- avee des retow·nements/ ren­

versements de la slatique 

4) 	 De quelles façons peut-on 
monter sur un pIan surelevé? 
(les memes objets qu'on a si· 
gnalé au point 3) 

Réponses possibles: 
- avee l'aide d'un copain 
- avec l'aide d'un objet 
- en grimpant 

5) 	 Comment peut-on transporter 
cet objet? (ballon, valise, ta­
pis, baton, banc, perche ... ) 

Réponses possibles: 
-	 seuI 
-	 en groupe 
-	 en le poussant 
-	 en le traÌnant 
-	 en le transportant avec le 

corps (la tete, les épaules, sous 
le tricot. .. ) 

- en changeant le poids reel de 
l'objet. 
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6) 	Comment peut-on transporter 
tous ces objets en une seule 
fois? (les objets peuvent etre 
du meme type ou différents) 

7) Comment peut-on transporter 
un camarade? 

Réponses possibles: 
- en groupe 
- tout seuI 
- sur le dos 
- en le trainant (par les mains, 

par les pieds, en se servant 
r d'un objet. .. ) 
1­ - dans les bras 

- en le poussant. .. 

s 

8) 	Quel objet est-on en trai n 
d'utiliser? 
(L'objet n'est pas réellement 
là, il sera évoqué par le 
«mime») 

Avant tout organiser le travail en 
couples et ensuite en groupe; un 
seuI travaille et les autres devi­
nent. 

9) 	De quelles façons peut-on lan­
cer un ballon? 

Réponses possibles: 

- ave c une main (la droite ou la 


gauche) 
- ave c d ux mains 
- sous les jambes 

Chaque répon e peut évoluer de 
multiples faç ns. Nous vous 
avon toujour proposé la formu­
le la plus directe: «Cornrnent 
peut-on? De quelles façon ? .. » 

Une autre formule très s timulan­
te c'est la po sibilité de donner 
des idée qui déclenchent la re­
cherche, par l'enfant, d diffé­
rentes répon es. 
Par exemple en ce qui concerne 
l'activité de la «marche» (dépla­
cement ) on poulTait proposer 
d faire un long voyag dans un 
territoire très vaste et fiche en 
terrain avec des situations as­
sez différente (un terrain pier­
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reux, des flaques de boue, des 
montées raides, des terrains 
glissants, des cascades, des prés 
en fleurs, des bois). 
Quelques exemples d'activités à 
fai re avec des objets non conven­
ionnels. 

Ces objets sont particulièrement 
efficaces d'autant plus qu'on les 
trouve facii ment, Hs ne sont pas 
chers t ils sont proches de 
l'expérience des enfants. Du 
point de vue didactique il est uti­
le - s'agissant d'une activité pré­
vue avec un objet - de commen­
cer par la manipulation. Cela, 
pour permettre aux enfants de 
bien se rapporter à l'objet. 



La erviette 

1) 	A quoi sert la serviett ? 
Quel e t on empi i habituel? 

Réponses pos ibles: 

- essuyer (essuyer le différen­
tes parties du eorps) 

- frietionner la peau (en prenant 
la servie tte par les d ux bouts, 
frictionner le différentes par­
ties du corp ) 

- tapot r (tapoter les diH rentes 
parti du corps avec la ser­
viette en boule) 

Variantes: 

- propo er de travailler en cou­

pie ou en petits groupes: 
exemple: e :uyer un copain eu­
lement devant, eulement d r­
rière, debou1:. couché sur le 
dos... 
- à deux, frictionner ou tapoter 

un troi ième camarad . 
- proposer une idée ou une si­

tuation. 

Exemple: 

Nous somme en train de parti­
ciper à une eroi ière. Le bateau 
est petit, la mer est force 8. Nou 
venons de nous douch r et alors 
nous commençons a ec quel­
qu ~ difficulté à nous e uyer 
(travaill r sur la sensation due 
au manque d'équilibre) 

2) 	Un serviette, ça peut deve­
nir quoi? 

Répons s po ibles: 
- par terre (un ob taele, une voi­

tw·e, un lapis volant) 
- i on la lance en l'air (un bal­

lon, reau d la douche, rece­
voir la serviette vec le diffé­
rente parties du corps) 

- si on la tient de deux mains 
(une baguette, un ballo n , un 
plateau) 

- si on tient juste un bout de la 
s rviette... 

- et s'il devenait un moyen d 
transport, de quell façons 
pourrait-on transport r un co­
pain? (en couple ou à trois ...) 

3) 	Les enfants peuvent inventer 
un j u de groupe ou indivi­

duel ayant pour protagoni te 
la s rviette: 

• choi ir 	 un jeu connu et le 
transformer av c l'emploi de 
la serviett (avec son empio i) 

• inv 	nter un jeu nouveau en 

donnant des consignes préci­

ses. 


Exemple: 
- en groupe avec un nombre 

précis de serviettes. 
- utili er la serviett juste par 

terre ou ju te en air ... 
- comment qu lques autres per­

sonnages peuvent·ils utiliser la 
erviette? 

Exemples: 
- la serviette utilisée comme 

une coiffure 
- les métiers (la serviette d'un 

garçon de caté, un tablier.. . ) 
-	 'en remettre à l'improvisation 

en fai ant rencontrer, par ab­
surde, ces personnages. Cons­
truire une histoire t la r pr' ­
sen ero 

• 	 ssayer par rapport au mouve­
ment de trouv r tout s les so­
lutions possibles. 

Par exemple, en couple, ' tre lié 
par une serviette que l'on tient 
aux deux extrémités. 

• À partir d la situation précé­
d nte, choisir trois ou quatre 
éléments que l'on peut ras­
sembler en un petite séquen­
. 	 et la répéter. 

On suggère d'exécuter ces exer­
ci e avec un accompagnement 
musical dans le cas où OD préfè­
re varier les stimuli. 

Les activités qu'on vien de vous 
proposer représent nt un exem­
pIe de ce qu'on peut fair avec 
une servi tte. 
Voici quelque autres objets, Don 
conventionnel, utile pour at­
teindre notre but: 
- le chapeau 
- le parapluie 
- le baton 
- la corde 
- le journal 
- l'éponge 
- le balai 
- une pierre ... 
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En tout ca , pendant l'organisa­
tion de son travail, l'en ' eignant, 
devrait toujours considérer les 
caractéri tiques structurales des 
objet . Cela p lIr offrir des stio 
muli les plu appropriés possi­
bleso 
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